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La deuxième couleur est pour la " Solennité.

Cent trente-deux inscriptionsOn honore la mé­
moire de deux 

grands Canadiens

COLONISATION

Dix-neuf cultivateurs de plus qu’en 1931 participent au concours du 
Mérite Agricole de 1935

Dans la 2e région agricole

Le rapatriement

Les journaux nous apportaient, 
l'autre jour, la nouvelle d’une mo- 
tion sur l’immigration, présentée 
par M. le sénateur Sauvé où, entre 
autre chose, on peut lire ce qui suit.

"b) le rapatriement des Cana­
diens émigrés devrait être efficace- 
ment encouragé avant tout autre 
immigration;”’

Cela nous rappelle que pour plue 
de trois quarts de siècle, nous pous» 
sâmes en dehors du pays la populds 
tion native canadienne. (9)

Par milliers, chaque année les 
Etats-Unis recevaient nos hommes 
tout faits, prêts à aider au dévelop» 
pement économique du pays. Ils 
furent une source de richesse pour 
le pays qui les reçut et les mit au 
travail.

Cet exode des nôtres est arrêté, 
parce que les Etats-Unis ne veulent 
plus recevoir nos gens.

Il y a quelques années, après une 
entente entre les gouvernements 
de Québec et d’Ottawa, un mouve» 
ment en sens contraire avait été 
organisé.

Il faut admettre que cela laissa 
fort indifférents la plupart des Canae 
biens mais il se fit du rapatriement 
quand même..

Il y a quatre ans, le gouvernement 
d‘Ottawa se désintéressa complète» 
ment du rapatriement._

L’honorable M. Laferté, alors 
nistre de la Colonisation, décida as 
continuer cette politique aux seuls 
frais de la province de Québec.

Lui parti, les crédits accordés à 
cette œuvre furent abolis.

Le rapatriement s'est continué 
quand même, en dépit de l’indiffé- 
Tenet des Canadiens quant à ce qui 
regarde le retour de leurs frères des 
Etats-Unis.

Il est déjà revenu jusqu’à 926 
familles en une année. C’était au 
temps où les gouvernements de 
Québec et d’Ottawa aidaient quel» 
que peu au retour de ceux que notre 
négligence avait chassés du pays.

Nulle politique fut plus payante 
que celle du rapatriement, car les 
rapatriés, choisis avec soin, en plus 
de leur valeur comme capital hu­
main, rapportèrent, en argent sf 
en effets, plus de dix dollars 
chaque dollar dépensé à faciliter 
leur retour. -

A cet appoint, comme valeur éco­
nomique, il faudrait ajouter celle 
des propriétés rurales, fermes aban­
données pour la presque totalité, 
qu’ils remirent en culture.

Il est des milliers de Canadiens 
résidant aux Etats-Unis, encore 
propriétaires de fermes au Canada, 
qui ne demanderaient pas mieux 
que de revenir au pays, si nous faci­
litions leur retour.

La motion de M. le sénateur 
Sauvé est-elle une indication que 
nous allons rétablir la politique du 
rapatriement?

J.-ERNEST LAFORGE.

Le nouvel édifice de la Ferme 
expérimentale centrale, appelé 
"Edifice William Saunders”, en 
mémoire du Dr William Saunders, 
premier directeur des fermes expé-

ENT trente-deux cultivateurs de ment, -afin de pouvoir terminer leur
( la région agricole No 2 de la 

province de Québec ont transmis 
à date leur inscription au concours du

expertise avant la tenue de la pro­
chaine exposition provinciale de Québec, 
alors que les noms des lauréats seront 
proclamés au cours d’une manifesta­
tion publique”.

Des dix-sept comtés de la 2e région 
agricole, celui de St-Hyacinthe se classe 
en tête avec un total de 33 concurrents. 
Le comté de Missisquoi vient ensuite 
avec 22 inscriptions. Les entrées par 
comté se répartissent comme suit:

rimentales de 1896 a 1911, et le
"Jardin-souvenir Macoun” établi Mérite Agricole qui sera jugé au cours
en mémoire du Dr W. T. Macoun, 
horticulteur du Dominion, ont été 
inaugurés officiellement le samedi 
après-midi, 6 juin, par le très hono­
rable W. L. Mackenzie King, Pre­
mier Ministre du Canada. La céré­
monie comprenait également le 
dévoilement d’une plaque par W. E. 
Saunders à la mémoire de son père, 
et le dévoilement d’un cadran 
solaire dans le Jardin-souvenir Ma­
coun par John Macoun, fils du Dr 
Macoun. La plaque souvenir du 
Dr Saunders sera placée dans le 
vestibule du nouvel édifice adminis­
tratif.

Les cérémonies officielles d’inau­
guration eurent lieu sur une plate- 
forme, érigée sur la grande pelouse 
de la Ferme expérimentale cen­
trale, sous la présidence de l’hon. 
James G. Gardiner, ministre fédé­
ral de l’Agriculture. Il y avait éga­
lement sur la plate-forme, . aux 
côtés du Premier Ministre, W. L. 
Mackenzie King, le Dr G. H. Bar- 
ton, sous-ministre fédéral de l’Agri­
culture, le Dr E. S. Archibald, direc­
teurs des fermes expérimentales, et 
W. E. Saunders, de London, Ont., 
fils du Dr William Saunders. Parmi 
les nombreux hôtes distingués qui 
assistaient à la cérémonie, il y avait 
des sénateurs, des députés, des 
représentants d’Ottawa et de Hull, 
et un grand nombre de citoyens en 
vue.

En présentant le Premier Minis­
tre, l’hon. James G. Gardiner dé­
clara que le nouvel édifice portait 
le nom d’un homme qui avait rendu 
des services signalés à l’agriculture 
canadienne en établissant les fer­
mes expérimentales il y a un demi- 
siècle. La beauté des abords de ces 
fermes rappelle également le nom 
du Dr Macoun qui a pris une grande 
part à leur développement.

La grandeur d’un individu se - 
mesure par l’influence qu’il a exercée 
sur la vie de ses concitoyens et par 
le fait que son travail se continue, 
dit l’hon. W. L. Mackenzie King 
dans une adresse éloquente. C’est 
s’honorer soi-même que d’honorer 
un homme qui a tant fait pour le 
Canada, et il est juste que nous 
unissions dans un même hommage 
le Dr Saunders et le Dr Macoun. 
Tous deux avaient la même nature 
et le même esprit scientifique. Tous 
deux étaient humbles d’esprit et de 
cœur et possédaient des dons excep­
tionnels.

L’inscription sur la plaque du Dr 
Saunders est la suivante:—Edifice 
William Saunders. Dédié à la mé­
moire de William Saunders, C.M.G., 
L.L.D., F.L.S., premier directeur 
des fermes expérimentales, 1886- 
1911, en reconnaissance de ce qu’il 
a fait pour l’amélioration des céré­
ales et des plantes horticoles. Né 
en 1836. Mort en 1914. Cet édifice 
fut érigé en 1936 sur le site de son

des mois de juillet et d’août. Ce chiffre 
représentent une augmentation de 19 
concurrents sur le total des cultivateurs 
qui participaient à ce concours il y a 
cinq ans dans les mêmes comtés. Il est 
toutefois possible que le chiffre actuel 
s’accroisse encore.

“Etant donné le nombre de formules 
qui nous ont été demandées par les 
agronomes et les cultivateurs intéres­
sés", a déclaré M. Oscar Lessard, secré­
taire du Conseil d’Agriculture, en com­
muniquant ces détails à la presse, “nous 
pouvons nous attendre encore à ce que 
quelques inscriptions nous parviennent 
par les prochains courriers, et il se peut 
que le grand total des concurrents attei­
gne cent cinquante, s’il ne le dépasse pas. 
Tout laisse prévoir que le concours du 
Mérite Agricole sera un plein succès. 
Toutes les inscriptions ont été recom­
mandées par les agronomes de cette 
région, ce qui veut dire que les juges 
auront à faire l’expertise de fermes bien 
préparées pour subir cette épreuve agri­
cole. Ces juges seront nommés sous peu 
et se mettront au travail immédiate-
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A.—SON ACTION !

Au cours des premiers 
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Bagot...................
Brome.................
Chambly..............
Compton......., 
Drummond.........  
Iberville..............  
Missisquoi...........  
Richelieu.............. 
Richmond............ 
Rouville..............
Shefford...............  
Sherbrooke......
Stanstead............
St-Hyacinthe....
St-Jean........

Verchères.............
Yamaska........

7
8
2
7

10
11
22

8

5
1
5

33
8
2
3

Total................... 132

‘embellissementUn concours
Ouvert à une centaine de fabriques de beurre et de fromage par la 

Société d’Industrie Laitière
$661.00 offerts en prix

‘NCOURAGÉE par le succès qui 
couronne chaque année son con­
cours d’embellissement des fabri­

ques de beurre et de fromage, la Société 
d’Industrie Laitière de la province de 
Québec a ouvert un 6e concours de ce 
genre qui intéresse cette année les 
comtés de Joliette, Montcalm, Labelle, 
Papineau, Témiscamingue, Abitibi, Ga­
tineau, Hull et Pontiac. On compte 
environ cent fabriques dispersées à tra­
vers ces neuf comtés de l’ouest de la pro­
vince.

Cette nouvelle a été communiquée à 
la presse par M. Alexandre Dion, secré­
taire de la Société d’Industrie Laitière, 
qui a ajouté qu’un total de $661.00 en 
prix sera distribué entre les meilleurs 
concurrents, comme suit: $75, $65, $60, 
$55, $50, $45, $43, $41, $39, $35, $33, 
$30, $28, $25.

Ce concours d’embelissement, qui est

propre à rendre nos campagnes plu8 
attrayantes en donnant aux fabriques 
un coup d’œil plus agréable, plus coquet, 
s’est ouvert avec la saison de fabrica­
tion et sera jugé par M. E.-U. Cheva­
lier, sous-inspecteur général des fabri­
ques de la région. Les résultats en se­
ront publiés à l’automne.

"Le but de notre Société en organi­
sant de tels concours", a ajouté M. 
Dion, “n’est pas d’imposer des dépenses 
extraordinaires aux fabricants. Nous 
leur recommandons seulement de pro­
céder à un travail d’embellissement 
qu’ils sont capables d’accomplir eux- 
mêmes, et à peu de frais: un peu de 
peinture ou de chaux à l’occasion, le 
redressement des allées et le souci d’une 
propreté générale suffisent à transformer 
l’aspect d’une fabrique et de ses abords, 
et c’est autant de gagné pour la beauté 
du paysage et l’agrément du touriste”.

ancienne résidence. Nunnich, président du comité sou-
Le cadran solaire à la mémoire venir Macoun du Conseil canadien

dien de l'horticulture, et du Dr E. S. 
Archibald, directeur des fermes 
expérimentales fédérales. R. W. 
Oliver a dessiné le jardin-souvenir, 
et Arthur Kellett, le cadran solaire.

du Dr Macoun est au centre du 
Jardin-souvenir Macoun. Le comité 
souvenir se composait de F. C.

de l’horticulture, de M. B. Davis, 
horticulteur du Dominion, de L. F. 
Burrows, secrétaire du Conseil cana-

243


